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Informations pratiques

• Amphithéâtre Etienne de la Boétie
Sciences Po Bordeaux
11 allée Ausone (Pessac) 

• Accès transports en commun
tram B arrêt Montaigne-Montesquieu / Doyen-Brus 

• Comité d’organisation 
• Armelle Gaulier (LAM) 
• Riva Kastoryano (CERI) 
• Cyrielle Maingraud-Martinaud (LAM) 
• Kathy Rousselet (CERI)

Entrée libre

Ouverture 

Dominique Darbon (LAM) 
& Alain Dieckhoff (CERI)

Déjeuner

Introduction de 
Denis-Constant Martin 

Le hasard et l’in-discipline :
un parcours de chercheur jalonné de 
lectures, de rencontres et de terrains

10h

Mardi 20 novembre

10h30

13h



Table ronde :  
Des musiques politiques ? 

Table ronde : Au-delà des OPNI ? 
Réappropriation, 

développement, critique
Animation : Armelle Gaulier (LAM)
Panagiota Anagnostou (Université de Strasbourg) 
Clara Biermann (MUSIDANSE)
Emmanuelle Olivier (Centre Georg Simmel)
Lorraine Roubertie (EMIS)

Mercredi 21 novembre

10h 13h

Si la musique n'est pas immédiatement politique, ses 
dimensions symboliques lui permettent de véhiculer des 
ambivalences et des contradictions qui, dans un contexte 
socio-politique particulier, dans le mouvement de l'évolution 
d'un genre musical et en fonction des modalités de sa 
diffusion, peuvent permettre de la façonner politiquement.

Quelles sont les formes et usages du pouvoir 
symbolique de la musique ?

Comment prendre la suite de Denis-Constant Martin ?

Au-delà de ses thèmes de prédilection, c’est surtout son 
« regard », qui a continué d’inspirer certain.e.s de ses 
ancien.ne.s étudiant.e.s, dans leurs expériences de 
recherches et leurs vies professionnelles. En s’appropriant 
cette manière si particulière de voir et de percevoir le 
politique et ses objets, il s’agit aussi de déconstruire, 
critiquer et d'imaginer de nouvelles approches critiques 
des systèmes de pouvoir contemporains.

Conclusion  
Yves Déloye (Sciences Po Bordeaux)

15hDéjeuner12h

Animation : Cyrielle Maingraud-Martinaud (LAM)
Chloé Josse-Durand (IFRA Nairobi) 
Christine Ludl (Centre Marc Bloch) 
Judith Soussan (Fondation MSF)

Table ronde : Cultures et 
identités (au pluriel)

Table ronde : (Dé)construction 
des identités politiques

Animation: Kathy Rousselet (CERI)
Christian Coulon (LAM)
Xabier Itçaina (CED)
Marie-Claire Lavabre (ISP)
Evelyne Ritaine (CED)

Concert « Kei’s Band »  
(jazz sud-africain)

Animation: Riva Kastoryano (CERI)
Alain Faure (PACTE) 
Florence Haegel (CEE) 
Christophe Jaffrelot (CERI) 
René Otayek (LAM)

Pourquoi un entrepreneur politique est-il aussi un 
entrepreneur identitaire ? Resituer les enjeux partisans, 
électoraux et stratégiques de la production des 
catégories permet aussi de comprendre les 
mobilisations faites au nom des identités puisque, 
comme le proclame le théorème de Thomas, « si les 
hommes définissent des situations comme réelles, alors 
elles sont réelles dans leurs conséquences ».

Dans quelle mesure le travail politique entraîne-t-il 
une reconfiguration permanente des sentiments 
d’appartenance ?

19h

Mardi 20 novembre

16h3014h

En quoi la recherche collective permet-elle de mieux 
déconstruire « l’identité ? » 

Alors que les débats politiques ne cessent de banaliser 
l’usage de cette notion, toujours réifiée, les enjeux d’une 
entreprise de déconstruction des catégories identitaires 
n’en sont que plus pressants. S’il s’agit de faire sens des 
effets concrets et tangibles de ces opérations de 
catégorisation, il faut aussi souligner l’aspect 
multidimensionnel de l’identité, dans sa fluidité et dans 
ses recompositions permanentes.

16h Pause café
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Enjeux politiques urbains: 
Politiques de la rue
Enjeux politiques urbains: 
Politiques de la rue

Organisé dans le cadre du Certificat Villes d’Afrique,

coordonné par Chloé Buire et Laurent Fourchard,
animé par les étudiants du certificat Villes d’Afrique.

ouvert à tous

Lundi 5 novembre, salle A 201, 15h45-18h45 

Claire Bénit Gbaffou (Cherpa, Université Aix-Marseille), 
« En quête des rationalités publiques: intervention municipale et 

gouvernance urbaine à Johannesburg »
Discutant : Gilles Pinson (CED, Sciences Po Bordeaux)

Lundi 3 décembre, salle A 024, 15h45-18h45 

Jean Baptiste Lanne (LAM, Sciences Po Bordeaux), 
« De la veille à l'écrit ? Les gardiens de sécurité de Nairobi

 à l'épreuve du récit de vie » 
Discutante : Béatrice Collignon (Passages, Université Bordeaux Montaigne)

Lundi 10 décembre, salle A 024, 15h45-18h45 

Muriel Champy  (IMAF, Université Aix-Marseille), 
« Du rêve de devenir quelqu'un dans la rue. Les trajectoires

 des bakoroman de Ouagadougou »
Discutante : Djemila Zeneidi (Passages, Université Bordeaux Montaigne)

Lundi 13 décembre, salle J. Ellul, 14h00-17h00
Dennis Rodgers (IHEID, Université de Genève), 
« Gangs, Gangsters et Ganglands: une ethnographie 

comparative globale »
Discutant : Vincent Foucher (LAM, Sciences Po Bordeaux)

Sciences Po Bordeaux
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11 allée Ausone
Domaine Universitaire
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Contacts / informations c.buire@sciencespobordeaux.fr ou laurent.fourchard@sciencespo.fr 



Second seminar 

Room B 232 
at Sciences Po Bordeaux

Monday, 
12th march 
2018

9:00-9:30 Opening Address
 Vincent Tiberj (Sciences po Bordeaux)
 Dominique Darbon (LAM – Sciences po Bordeaux)
 Jérémie Bride (Assistant Professor, University of Tsukuba)

9:30-10:15  SESSION 1 
 Reasons and opportunities for french-japan joint 
 research on/with Africa
 Jérémie Bride (ARENA/ICR– Université de Tsukuba)
 Joji Kijima (Université de Tsukuba, sous réserve)
 Céline Thiriot (LAM-Sciences po Bordeaux)
 Franck Fortuné (LAM-Sciences po Bordeaux et So Coop)

10:30-12:00 SESSION 2 
 Cities and citizenship
 Muneo Kaigo (ICR- Université de Tsukuba) 
 Bernard Calas (LAM-Université Bordeaux Montaigne)  
 Dominique Darbon (LAM-Sciences po Bordeaux) 

 12:00-12:30 SESSION 3 
 Bodies, sport and culture (1)
 Elisabeth Hofmann (LAM-Université Bordeaux Montaigne) 
 et Jean Christophe Lapouble (LAM-Sciences po Bordeaux)

14:30-16:30 SESSION 3 
 Bodies, sport and culture (2)
 Jérémie Bride (ARENA/ICR– Université de Tsukuba) 
 Ophélie Rillon (LAM-CNRS)
 Josiane Tantchou (LAM-CNRS) 

LAM-ARENA
Programme international IDEX LAM – ARENA, Université de Tsukuba 
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Colloque LAM – CNRS – Sciences po Bordeaux – SO Coopération – Région Nouvelle 
Aquitaine 

QUAND MANGER EST UN PROBLEME 
POLITIQUES DE L’ALIMENTATION 

AU XXIe SIECLE 

Mardi 20 – mercredi 21 mars 2018 
 

Amphithéâtre de la Maison des Suds (Pessac) / Athénée municipal (Bordeaux) 

Depuis le milieu du XXe siècle, la faim dans le monde a été érigée parmi les grandes figures 
des intolérables contemporains.  Elle a fait l’objet d’interventions parfois antagoniques de 
multiples acteurs, depuis les États sur lesquels reposaient de longue date la responsabilité 
nourricière jusqu’aux organisations internationales, en passant par les organisations non 
gouvernementales, les paysanneries, les commerçants, les transporteurs, les instituts de 
recherches et les établissements agroalimentaire ou pharmaceutiques. Elle a donné lieu à de 
multiples paradigmes depuis l’autosuffisance alimentaire au droit à l’alimentation en passant 
par la sécurité ou la souveraineté alimentaires. Elle a suscité des études, des rapports, de 
multiples chiffres qui ne cessent d’être contredits ou revisités. Elle a engagé de nombreuses 
promesses successives d’éradication, de division ou de soustraction.  

Et pourtant la faim dans le monde reste un problème au XXIe siècle. Ou peut-être le redevient-
elle sous des formes renouvelées. Elle est associée à de nouvelles inquiétudes touchant au 
climat, à la démographie ou encore à la fragilité des systèmes productifs. Elle est appréhendée 
au côté de différentes pathologies liées, non seulement à la sous-alimentation et à la 
malnutrition, mais aussi à la mauvaise alimentation ou la suralimentation. Elle dessine de 
nouveaux territoires qui, loin de se cantonner à ce qu’on appelait autrefois le tiers-monde, peut 
également englober les pays riches. 

Se demander quand manger est problème invite à plusieurs niveaux de réflexion. Cela invite 
d’abord à historiciser la conception des insuffisances ou des déséquilibres nutritionnels 
laquelle, bien que renvoyant à des réalités biologiques, est historiquement construite et 
socialement située. Cela appelle ensuite à interroger les disparités spatiales et sociales qui 
caractérisent l’accès à l’alimentation en se demandant si, à force d’affirmer que celle-ci est 
devenue le problème de tous dans un monde global, on en vient pas à euphémiser des asymétries 
et des inégalités. Cela amène enfin à considérer les nombreux paramètres extra-alimentaires 
tels que les conditions de production des savoirs, les concurrences interinstitutionnelles ou les 
mobilisations sociales, qui concourent à produire les politiques de l’alimentation. 



1ères RENCONTRES DE L’AFDEC

RUPTURES ET
CONTINUITÉS :
(RE)PENSER L’ESPACE
CARIBEEN

18 - 19
OCTOBRE 2018

SCIENCES PO BORDEAUX - PESSAC

  



Rapides et pêcheries. Fleuve Congo © musée du quai Branly - Jacques Chirac, photographie Jacques Millot

Écrire 
le fleuve Congo 
après Conrad

Samedi 9 juin à 14h
Salon de lecture J. Kerchache

#SalonMQB

www.quaibranly.fr

14h Rencontre, table-ronde et lectures 
Avec Maëline Le Lay, Jean-Pierre Orban, Andrew Griffiths, 

Marc Porée, Frits Andersen, Pierre Halen, Thomas Mpoyi-Buatu, 
Joëlle Sambi, Blaise Ndala et Christian Tundula. 

Lectures par Sara Darmayan et Daddy Moanda Kamono.

Sous le regard critique de Boniface Mongo Mboussa 

18h30 Un avant-poste du progrès
Projection en salle de cinéma du film d’Hugo Vieira da Silva 

(2017, 121 min)



Intervenant(es)

L’interdisciplinarité, 
un enjeu 
pour la recherche 
Le développement en question 

Journée d’études
15 mars 2018
Maison des Suds
Esplanade des Antilles
Amphithéâtre - Pessac

Organisateurs : 
Comi Toulabor (c.toulabor@sciencespobordeaux.fr)
& 
Chrystelle Grenier-Torres (c.grenier.torres@free.fr)

8 h 40 : accueil des participants
9 h 00 : Présentation de la journée par Chrystelle Grenier-Torres, sociologue, Les Afriques dans le Monde,
CNRS & Comi Toulabor, politologue, Les Afriques dans le monde, CNRS.
9 h 10 : Ouverture de la Journée scientifique : Pr Pierre Domingues-Dos-Santos, Chercheur Inserm 
U. 1045, Université Bordeaux et Institut Hospitalo-Universitaire LIRYC, Cardiologue, vice président de 
l'université de Bordeaux en charge de la recherche jusqu'à janvier 2018, chargé de mission pour la création 
d'un Institut de recherche interdisciplinaire, Institut d'études avancées : le BRIIICS (Bordeaux Research 
Institute for Interdisciplinarity, Innovation and Creativity in Sciences).

9 h 15 : L’interdisciplinarité/Les interdisciplinarités
9 h 15 : Claude Raynaut, anthropologue, fondateur du laboratoire Santé, Société, Développement (CNRS) 
et du Groupe de Recherche Interdisciplinaire pour le Développement, co-créateur du Doctorat 
interdisciplinaire Meio-Ambiente e Desenvolvimento (Université Fédérale du Paranà – Brésil) : 
« L'interdisciplinarité, une idée à rajeunir ? ».
Discussion
10 h 00 : Frédéric Darbellay, professeur, Head of Inter- and Transdisciplinarity Unit, Center for Children's 
Rights Studies, University of Geneva : « L'interdisciplinarité : Concepts, Enjeux, Perspectives ».
Discussion
11 h 00 : Jean-Paul Billaud, sociologue, directeur de recherche émérite CNRS, Université
Paris Nanterre-LADYSS-CNRS, corédacteur en chef de Natures Sciences Sociétés depuis 2003 : « Entre 
rupture scientifique et injonction institutionnelle, l'interdisciplinarité en questions ».
Discussion
 Modérateur : Comi Toulabor, politologue, LAM

11 h 45 : Perspectives et réflexions : la place de l’Interdisciplinarité dans l’enseignement et la 
recherche
11 h 50 : Gaëlle Bujan, déléguée régionale du CNRS
12 h 10 : Pr Pierre Domingues-Dos Santos, Chercheur Inserm U. 1045 et Institut Hospitalo-Universitaire 
LIRYC, chargé de chargé de mission pour la création d'un Institut de recherche interdisciplinaire.
12 h 30 : Représentant de l’EDSP2
12 h 45 : discussion avec l’amphithéâtre.
 Modératrice : Chrystelle Grenier-Torres, Sociologue, LAM/CNRS

14 h 45 : Présentation et lectures critiques de l’ouvrage « L’interdisciplinarité, un enjeu pour le 
développement », Frédéric Bourdier & Chrystelle Grenier-Torres (éd.), Karthala
Introduction de l’après-midi, Pr. Dominique Darbon, politologue, directeur du LAM/CNRS
Présentation de l’ouvrage : Chrystelle Grenier-Torres, sociologue, LAM/CNRS & Emmanuel Grégoire,
géographe, IRD.
Lectures critiques par :
15 h 10 : Nicolas Lemoigne, géographe, Maître de conférences, Université Bordeaux-Montaigne, laboratoire
Passages, UMR 5319 Bordeaux université.
15 h 45 : Pierre Janin, géographe, IRD, Directeur de l'UMR Développement et sociétés, Université Paris 1 
Panthéon-Sorbonne.
16 h 15 : Questions aux auteurs et discussions avec l’amphithéâtre
Auteurs présents : Emmanuel Grégoire, (géographe, CNRS, directeur de recherche émérite) Fred Eboko 
(politologue, IRD, directeur de recherche), Claude Raynaut (anthropologue, fondateur du laboratoire 
Sociétés Santé Développement), Chrystelle Grenier-Torres, (sociologue, chercheure associée au LAM).
 Modératrice : Françoise Delcroix, anthropologue, infirmière.

Graphisme : V.ALFAURT, LAM/CNRS, 2018



Le Développement dans le rétroviseur !
Colloque 

Vendredi 09 
Novembre 2018

A l'Hôtel de Région de Bordeaux 
14 Rue François Sourdis 

 
Contact : 
colloque.demeter@socooperation.org 
Inscription gratuite en ligne  
 
 
 

Avec le soutien de 

9h à 18h



Programme  
9h - 9h30 : Accueil café 
 
9h30 - 10h00 : Séance d'ouverture 
 
10h00 - 10h30 : Témoignage  
Mémoire, Territoire, Projet : l’équation d’une ONG de développement local 
Robin Naël, Migrations et développement 
 
10h30 - 12h30 : Session 1. Oublier, se souvenir, capitaliser  
Modération : Anne le Naëlou, Institut d'étude du développement économique et social
Université Paris 1 Panthéon-Sorbonne 
 
● Opérationnaliser une approche au niveau local dans l’ « afterlife » des projets de
développement   
Yonatan Nissim Gez, Buber Society of Fellows in the Humanities and Social Sciences,
Université hébraïque de Jérusalem 
 
● La mémoire des expériences de développement au prisme des récits et des perceptions
dans la région Itasy à Madagascar  
Matthieu Brun, Sciences Po Bordeaux – Les Afriques dans le monde  
 
● De l’utilité aux usages d’une mémoire collective ; retour sur la capitalisation 
Franck Fortuné et Pierre-Jean Roca, Les Afriques dans le monde - So Coopération 
 
12h30 – 13h30 : Pause Déjeuner 
 

 
Que reste-t-il des projets de développement une fois qu’ils sont achevés ? 

Ce colloque explorera les différentes manières d’interroger les traces tangibles et
intangibles des interventions de développement. En faisant dialoguer savoirs

professionnels et académiques, cette journée de réflexion proposera des perspectives
innovantes sur l’aide au développement en opérant un double dépassement : celui des

temporalités de l’approche projet et celui des cadres et outils utilisés pour évaluer l’aide. 
 

Le Développement dans le rétroviseur ! 



13h30 – 14h00 : Témoignage       
● Development encounters as memory 
Karen Lauterbach (University of Copenhagen) 
 
14h00 – 15h45 : Session 2. Reconstruire la mémoire du développement     
Modération : Yves le Bars, Comité français pour la solidarité internationale (CFSI) 
 
● Fouille de texte, construction de réseaux thématiques et filiations hypothétiques de projets
de développement 
Guy Melançon, Université de Bordeaux LaBRI UMR 5800 
 
● Mémoire des interventions de développement dans l’observatoire de population de Niakhar
au Sénégal 
Hamidou Diallo, Charlotte Guénard, Maria Belén Ojeda Trujillo, Anne-Sophie Robilliard, Institut
d'étude du développement économique et social Université Paris 1 Panthéon-Sorbonne - IRD 
 
● Mezguita (Maroc) : Quelle mémoire du développement dans le territoire ? 
Annie Chéneau-Loquay, Les Afriques dans le monde 
 
15h45– 16h00: Pause Café 
 
16h00– 17h45 : Session 3. Des acteurs au prisme de la mémoire 
Modération : Ouhajjou Lekbir, professeur de géographie, Université Ibn Zohr d’Agadir 
 
● Les « gardiens » de la mémoire du développement à Madagascar et au Maroc : réseaux de
citations et construction de la réputation 
Jean-Philippe Berrou et Matthieu Brun, Les Afriques dans le monde 
 
● La mémoire des femmes dans l’angle mort ? 
Elisabeth Hofmann, Les Afriques dans le monde - Université Bordeaux Montaigne ; Isabelle
Droy, IRD ; Manon Fabre, Projet DeMeTer 
 
● Les acteurs du développement d’un territoire : analyse à partir de la mémoire des habitants 
Ghislain Brégeot, IFAID 
 
17h45 : Clôture  
Laurent Delcayrou, F3E 

Avec le  
soutien de 

Contact et inscription:
colloque.demeter@socooperation.org
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Séminaire

08h30 Accueil

09h00 Présentation du séminaire
09h10  Intervention de Florence Brisset-Foucault, maître de conférence à l’Université Paris 1
10h00  Séance de questions
11h00   Présentation Sidina Noël Mvou Kounta, doctorant en histoire contemporaine 
  Entre amitié et inimitié. Le président Léon M'Ba et les militaires 

  gabonais (1960-1967)

  Discussion – Laurent Fourchard,  directeur de recherche, CERI
12h00 Pause
13h30 Intervention d’Elara Bertho, chargée de recherche/LAM 
  Esquisses E-lam

14h00 Présentation Koukiyoani Koutiangba, Doctorant
  Représentations sociales et prise en charge de l’intersexuation au Burkina-Faso

  Discussion – Josiane Tantchou, chargée de recherche/LAM
15h00 Présentation d’Alain Eloka, doctorant en sciences politique/LAM 
  La lutte contre la corruption au prisme des contextes nationaux: une étude

  comparative du Botswana, du Cameroun, de Singapouret de la Suisse

  Discussion – Céline Thiriot, maître de conférences/LAM
16h10  Intervention de Chloé Buire, chargée de recherche/LAM
17h00 Séance de questions
18h00  Mots d’un responsable du laboratoire et fin du séminaire

Mardi 18 decembre 2018 Maison des Suds
Esplanade des Antilles
Pessac

De 8h30 à18h00 - Salles des stages



 
 
Ce forum ouvert d’échange vise à permettre aux chercheurs d’obtenir des retours sur leur 
travaux de la part de parlementaires, nationaux et européens, de représentants d’intérêts et 
de la société et d’étudiants. Au cours de ce forum, il s’agit de répondre aux questions 
suivantes: les institutions de l’Union sont-elles sujettes à un niveau de conflictualité plus élevé 
que dans le passé? Cette conflictualité est-elle compatible avec la manière dont fonctionne 
l’Union depuis six décennies? Contribue-t-elle à légitimer l’Union ou, au contraire, à attiser 
l’hostilité des eurosceptiques? L’Union peut-elle s’accommoder de plusieurs lignes de clivage 
politique?  
 
Chaque intervention sera discutée par un-e praticien-ne de l’Union et par un-e chercheur-e. 
Les langues de travail seront le français et l’anglais.   

 
9h30 : Accueil des participant-e-s. 
 
 
Matinée 9h30-12h00 
 
 
Laurie Beaudonnet (Udem), Frédéric Mérand (Udem), La politisation : définitions. 
Discutant-e-s : Isabelle Guinaudeau (CED) et Andy Smith (CED). 
 
Marina Costa Lobo (ICS-UL), Ian MacManus (ICS-UL) non présent, Technocracy in the EU : 
The Eurocrisis and Technocratic Legitimacy. 
Discutant-e-s: Russell Patten (PDG, Grayling Belgium, Bruxelles) et Céline Belot (PACTE, 
Sciences Po Grenoble). 
 
Thomas Laloux (UCL), The politicization of legislative debates in the European Parliament. 
Discutants : Luca Bellomo (Johnson&Johnson, Bruxelles) et Johannes Muller Gomez (Udem).  
 



Isabelle Guineaudeau (CED), Olivier Costa (CED), Analyse de la politisation au Parlement 
européen par l’étude des questions parlementaires. 
Discutant-e-s : Julie Changivy (Voluntary Organisations in Cooperation in Emergencies) 
et Damien Pennetreau (UCL). 
 
 
 
Après-midi 14h30-18h00  
 
 
Virginie Van Ingelgom (UCL), Claire Dupuy (PACTE, Sciences Po Grenoble) non présente, 
Damien Pennetreau (UCL), L’impact de la politisation de l’Union sur les liens démocratiques. 
Discutant-e-s : Leo Hoffmann-Axthelm (Transparency International Europe, Bruxelles) et 
Hélène Caune (PACTE, Sciences Po Grenoble). 
 
Céline Belot (PACTE, Sciences Po Grenoble), Le recours aux sondages par la Commission 
européenne : neutralisation ou affirmation de la politisation ? 
Discutantes : Anne-Sophie Behm (ULB) et Virginie Van Ingelgom (UCL). 
 
Morgan Le Corre Juratic (PACTE, Sciences Po Grenoble), Alban Versailles (UCL), La 
polarisation des partis politiques sur l’enjeu de l’intégration européenne. 
Discutants: Jérémie Pelerin (Association française des entreprises privées) et Ahmed El 
Haddad (CED). 
 
Andy Smith (CED), La politisation à travers les discours des représentants de la Commission. 
Discutants : Frédéric Mérand (Udem) et Olivier Costa (CED). 
 
 
 
 

 
 
9h00-12h00 : réunions de travail. 
 
Pause déjeuner. 
 
13h30-16h30 : séminaire virtuel des étudiant-e-s. 





    

 

 

 

 

 

 

8° édition – 22 et 23 novembre 2018 

 

Sciences Po Bordeaux – Amphithéâtre Simone Veil 

11 Allée Ausone, Domaine Universitaire, Pessac 

Tram B arrêt Montaigne-Montesquieu ; Station V³ Montaigne-Montesquieu 

 

La Politique commerciale de l’Union européenne : peut-on 
maîtriser la globalisation ? 

 

Compte rendu 
 

 

Afin d’examiner tous les enjeux de cette problématique d’actualité, la conférence a été 
structurée en cinq temps, selon une formule désormais éprouvée. 

Elle a débuté par intervention inaugurale de Paul Magnette qui a joué un rôle crucial dans la 
contestation du CETA et l’ouverture d’un vaste débat sur la démocratisation des négociations 
commerciales de l’Union à travers la Déclaration de Namur. Ce fut pour lui l’occasion de 
présenter sa vision de la politique commerciale de l’UE ainsi que d’expliquer les raisons de son 
opposition au CETA. Cette intervention inaugurale s’est clôturée par des échanges avec les 
étudiants présents.  

Se sont ensuite enchaînées trois tables rondes thématiques, associant chacune praticiens, 
responsables politiques et universitaires, sous la houlette d’un journaliste. Les trois thèmes 
étaient les suivants :  

 
1. L’Union, actrice de la globalisation ? Il s’agissait d’interroger le rôle de l’Union européenne 
dans la globalisation : en est-elle une actrice ou le cheval de Troie en Europe ? L’Union peut-
elle imposer son agenda et ses priorités à ses partenaires ?  



Se sont succédés : Pervenche Berès, Députée européenne, S&D ; Pascal Kauffmann, 
Professeur d’économie à l’Université de Bordeaux ; et Paul Magnette, Bourgmestre de 
Charleroi, Professeur à l’ULB. Les échanges animés par Émilie Chevalier, Maître de conférences 
en droit public à l’Université de Limoges, ont permis de faire notamment le point sur le poids 
de l’UE dans la mondialisation et le commerce international, ce qui détermine notamment sa 
capacité à imposer ses priorités.  

Contexte :  

L'excédent le plus important du commerce international des biens et services de 
l'Union a été enregistré en 2016 (304 milliards d’euros), devant la Chine (226 milliards 
d’euros), alors que les Etats-Unis accusaient un lourd déficit (-456 milliards d’euros). 
L’Union se distingue aussi par sa forte implication dans la mondialisation, avec un 
commerce international de biens et services d'une valeur équivalente à 17% de son PIB 
- la Chine étant à 17% aussi, les Etats-Unis à 14%, Hong-Kong à 195% et Singapour à 
167%. En 2016, l’Union était le deuxième exportateur et importateur de biens du 
monde, avec 16% des exportations et 15% des importations mondiales. Seule la Chine 
la dépasse, avec 17%, tandis que les Etats-Unis occupaient la première place pour les 
importations de biens avec 18% du total mondial. L'Union bénéficie d'un excédent 
commercial croissant pour les services, à l'exception de la propriété intellectuelle. 

Pour ce qui concerne les investissements directs étrangers (IDE) et les mouvements de 
capitaux des entreprises, les Etats-Unis sont le principal partenaire de l'Union et 
réciproquement. Les entreprises sous contrôle étranger représentent un peu plus de 
1% du nombre total du nombre total des entreprises de l'économie marchande non 
financière de l'Union. Enfin, les entreprises de l'Union ont tendance à externaliser les 
fonctions de support (plutôt que le cœur de métier) de leurs activités, principalement 
vers la Chine et l'Inde. 

La modification des rapports de force (montée en puissance de la Chine, de l’Inde, 
évolution politique aux Etats-Unis et en Russie…), les bouleversements de l'économie, 
font que le commerce des biens et services n’est plus le centre des négociations. 
L'intégration de nouveaux domaines dans les accords commerciaux (numérique, 
propriété intellectuelle, brevets, marchés publics, développement durable, etc.) 
complexifie la politique commerciale et accroît ses enjeux. Ainsi, faute d'accords avec 
les 160 membres de l'OMC, l’Union a négocié un nombre croissant d'accords bilatéraux 
(Corée du Sud, Pérou, Colombie, Vietnam et, bien sûr, Etats-Unis, Canada et Japon).  

 
 
Au-delà du poids de l’UE en matière commerciale, qui fut l’occasion d’analyser le sujet sous 
un angle économique a été abordé un volet aux aspects mêlant droit et science politique. Tel 
était l’objet de la deuxième table ronde. 
 
 
2. Qui décide des objectifs de la politique commerciale de l’Union? Ces dernières années, 
l’attitude de la Commission dans les négociations commerciales a été fortement mise en 
cause. Celle-ci se retranche derrière le mandat délivré par le Conseil et le Parlement européen. 
Ont été analysées les difficultés que peuvent soulever ces mandats, indispensables à toute 
négociation mais objet de vives critiques sous l’angle de l’exigence de transparence dans nos 



sociétés démocratiques. La question des marges de manœuvre politiques et juridiques de la 
Commission européenne fut également abordée. Enfin, au-delà des mandats ponctuels 
délivrés à la Commission, les intervenants ont évoqué les grandes orientations de la politique 
commerciale de l’Union et le processus de décision parmi les États membres et les institutions 
de l’UE. Intervenaient à cette table ronde :  Edouard Bourcieu, de la DG TRADE à la 
Commission européenne ; Francette Fines, Professeur en droit public, Université de La 
Rochelle ; et Roland Lescure, Président de la Commission des affaires économiques de 
l’Assemblée nationale. L’animation de la table ronde était assurée par Christophe Lucet, 
Journaliste de Sud Ouest. 

Contexte :  
La politique commerciale de l’Union s'efforce de contribuer « au développement 
harmonieux du commerce mondial, à la suppression des restrictions aux échanges 
internationaux et aux investissements étrangers directs, ainsi qu'à la réduction des 
barrières douanières et autres » (art. 206 TFUE). Elle relève de la compétence exclusive 
de l'Union, au même titre que la politique de la concurrence ou la politique monétaire, 
ce qui lui permet de défendre ses intérêts d'une seule voix sur la scène internationale. 
L’Union est représentée en la matière par la Commission européenne auprès des Etats 
tiers et des organisations internationales, sur la base d’un mandat délivré par les Etats 
membres et le Parlement européen. Ces mandats sont définis par le Conseil à 
l'unanimité ou à la majorité qualifiée selon les domaines, et par le Parlement européen 
en codécision depuis le Traité de Lisbonne (2009). 
La compétence exclusive de l'Union sur la politique commerciale inclut les accords 
commerciaux, les services y compris culturels et audiovisuels, d'éducation, sociaux et 
de santé humaine, les accords ayant trait à la propriété intellectuelle, et les 
investissements directs à l'étranger. Les accords relatifs aux transports sont exclus, et 
l'agriculture bénéficie d'exceptions, notamment le soutien direct aux agriculteurs. 

Le fonctionnement de la politique commerciale de l'Union repose sur deux instruments 
majeurs : 

- une politique douanière commune (1968), partie au Marché intérieur, à savoir la 
taxation identique d'une marchandise, où qu'elle entre sur le marché européen ; 

- des règles commerciales communes envers les Etats tiers dits de « défense 
commerciale », pour défendre un commerce équitable et les intérêts des entreprises 
européennes, conformément aux accords de l'OMC, afin de se prémunir des pratiques 
déloyales. L'échec des négociations de Doha dans le cadre de l'OMC a conduit l’Union 
à repenser sa politique commerciale en direction d’accords séparés (Etats-Unis, 
Canada, Japon, etc.).  

L’Union est aujourd’hui confrontée à des difficultés procédurales répétées : le Conseil 
et le Parlement, conformément aux Traités, valident les négociations conduites par la 
Commission – sur la base de leur mandat. Mais certains parlements nationaux ou 
régionaux résistent : l'accord est alors appliqué temporairement tant que ces instances 
ne l'ont pas ratifié. La Commission est aussi tiraillée entre des exigences 
contradictoires. Il lui revient, d’une part, d’assurer la transparence des négociations et 
la promotion des valeurs que réclament les citoyens. Mais pour des raisons d’efficience 
elle doit, d’autre part, apparaître comme un négociateur digne de crédit. C’est à ce prix 



que l’Union peut être prescriptrice de normes et en situation de promouvoir ses 
préférences collectives à l’échelle globale.  

 

 
3. Qu’est-ce qu’un bon compromis en matière de politique commerciale ? La dernière table 
ronde visait à aborder le sujet de façon à confronter diverses pensées politiques tout en 
mettant ceci en relation avec les données issues du contexte actuel des relations économiques 
internationales. Les récents accords de l’Union (TAFTA et CETA) ont été très critiqués : la 
Commission européenne a fait valoir qu’ils étaient porteurs d’opportunités pour l’économie 
européenne, tandis que certaines voix considéraient que l’Union avait renoncé à ses valeurs 
et bradé ses standards. Il s’agissait donc pour les intervenants de présenter les éléments leur 
paraissant incontournable pour qualifier un accord commercial de « bon compromis ». Il 
s’agissait également de se poser la question de la façon de mener les débats à ce compromis 
en tenant notamment compte des incidences démocratiques à ce sujet.  
Sont intervenus : Alan Bowman, de la Mission du Canada auprès de l’UE ; Elvire Fabry, de 
l’Institut Jacques Delors ; et Andy Smith, du Centre Emile Durkheim de Sciences Po Bordeaux. 
L’animation de la table ronde était assurée par Jean-Charles Leygues, directeur général 
honoraire de la Commission européenne.  

Contexte : 

La politique commerciale de l’Union est soumise à un défi stratégique du fait du 
basculement de l'économie mondiale vers l'Asie. On pourrait être tenté de se rassurer, 
en constatant que l'Union est une économie majeure de la planète, avec 17% de la 
richesse crée dans le monde, le premier marché de consommation par le pouvoir 
d'achat moyen de ses 500 millions de citoyens, et un espace économique qui attire 
55% des investissements américains à l’étranger. Elle demeure aussi le premier marché 
d'exportation pour plus de 80 pays, et 30 millions d'emplois dépendent directement 
du commerce extérieur de l'Union. Pourtant, d'ici 15 ans, 90% de la croissance 
mondiale se fera en dehors de l'Europe, selon le FMI. 

C'est pourquoi les responsables des institutions européennes veulent promouvoir des 
relations commerciales privilégiées avec leurs partenaires majeurs, et développer ainsi 
les normes et valeurs de l’Union. Pour ce faire, elle doit convaincre ses opinions 
publiques, dont la vigilance et les réticences vont croissant. La négociation d’accords 
de plus en plus complets, intégrant bien d’autres sujets que les droits de douanes, sont 
devenus des sources d'inquiétude, en raison d’un risque de nivellement par le bas. 

L'Union jouit du modèle social le plus protecteur du monde, puisqu'elle cumule 50% 
des dépenses mondiales de santé et solidarité sociale. Elle bénéficie aussi des plus 
hauts standards de protection de l’environnement et du bien-être animal, des normes 
les plus contraignantes en matière de préservation de la santé, de la sécurité et des 
droits des travailleurs et consommateurs. Les citoyens européens craignent donc que 
le prix à payer pour ces accords soit un recul de ce niveau de protection, notamment 
des normes sociales et environnementales, comme le débat relatif à l'accord avec le 
Canada l'a montré. 

Être en phase avec des opinions publiques variables selon les sujets traités est donc 
devenu un des impératifs de la politique commerciale de l’Union pour obtenir le 



soutien aux accords négociés et leur ratification. Il faut parvenir à accorder une 
mosaïque de positions, d'objectifs et d'intérêts nationaux, voir régionaux, fluctuants, 
alors même que la Commission négocie souvent depuis des années sur la base d'un 
mandat strict fixé par les Etats et le Parlement européen. Habituellement soutenu par 
les Etats, dans l'indifférence générale au début du processus, le projet d'accord 
âprement négocié doit ensuite faire l'objet de débats publics, qui impliquent des 
clarifications et des remises en cause. 

 
A noter que l’ensemble des échanges, notamment autour des trois tables rondes se sont 
terminés par une discussion avec le public constitué principalement d’étudiants de Nouvelle-
Aquitaines dont le cursus porte sur les questions européennes.  
 
Le colloque s’est clôturé par une série de conclusions dressés par les animateurs des tables 
rondes et de la conférence inaugurale.  
 
A noter également que, comme chaque année, les étudiants en affaires européennes de la 
région (Université de Bordeaux, Sciences Po Bordeaux, Université de Pau et des Pays de 
l’Adour, Universités de Limoges, La Rochelle et Poitiers) ont préparé l’événement en 
travaillant sur des thématiques en lien avec le sujet du colloque. Ils ont pu présenter leurs 
réflexions le jeudi matin et ont pu échanger entre eux sur le travail réalisé. Plusieurs 
professeurs étaient présents ainsi qu’Olivier Costa et Jean-Charles Leygues, lesquels ont pu 
également proposer un certain nombre de commentaires sur les recherches menées. Ce 
travail de recherche a été distribué lors du colloque et mis en ligne sur le site internet 
d’Eurotémis.  

 

 

Cette 8° édition d’Eurotémis a été organisée par le Centre d’Excellence Jean Monnet 
d’Aquitaine, lequel regroupe le Centre Émile Durkheim (Sciences Po Bordeaux), le CRDEI 
(Université de Bordeaux) et le CDRE (Université de Pau et des pays de l’Adour, Bayonne), avec 
la participation de l’Université de Limoges et de l’Université de La Rochelle. Elle a réuni une 
dizaine de spécialistes des questions évoquées (universitaires, journalistes, fonctionnaires 
venus d’Europe et de la Région Nouvelle-Aquitaine). Elle a rassemblé plus de 200 auditeurs 
parmi lesquels, les étudiants des divers établissements d’enseignement supérieur de 
Nouvelle-Aquitaine. 
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